
Il est urgent
d’augmenter les salaires !

Toutes et tous en grève 

le 10 novembre !



Entre Intox et provocations, le gouvernement tente de circonscrire le conflit qui agite le secteur des raffineries 
depuis 3 semaines.
Stigmatisant la CGT et niant ses propres responsabilités, le gouvernement poursuit sans vergogne sa  stratégie 
ultralibérale et décomplexée qui vise à faire disparaître nos grands conquis sociaux.
Assurance-chômage, retraites, projet de loi budgétaire antisocial, on voudrait nous faire croire que la colère 
des salariés des raffineries ne constitue qu’une lutte corporatiste pour des salariés nantis !
Ce sont tous les secteurs professionnels qui sont touchés par le niveau d’inflation historique que nous subis-
sons depuis des mois.
« On ne négocie pas à coups de blocages » nous dit le Président de la République ; Tiens donc : faudrait-il 
envoyer des bouquets de roses au MEDEF pour que les salaires augmentent ?
Au-delà de la nécessaire solidarité qu’elle apporte aux salariés des raffineries en lutte, la Fédération CGT 
Commerce et Services rappelle les réalités des travailleuses et travailleurs de ses secteurs d’activité.
La plupart des grilles conventionnelles de salaires sont en dessous du salaire minimum.
A cela, le MEDEF pourtant opposé au « quoi qu’il en coûte », (sauf pour les entreprises qui vont bénéficier de 
160 milliards d’euros d’aides publiques) répond qu’il lui en faut un peu plus.
C’est d’une indécence totale qui touche une fois de plus l’ensemble du monde du travail et notamment les plus 
précaires.
Dans nos secteurs couvrant 48 branches professionnelles, petite enfance, aide à domicile, agents de sécurité, 
vendeurs, hôtesses de caisse, serveurs, salariés de la logistique,….la grogne monte partout, les travailleurs 
n’arrivent plus à joindre les deux bouts !
L’unité des travailleurs dans une même cause est la seule solution pour faire plier le patronat et les 
contraindre à augmenter les salaires. C’est pourquoi la fédération appelle l’ensemble des salariés de ses sec-
teurs à se mettre en grève dès aujourd’hui et jusqu’au 18 octobre pour exiger de vraies revalorisations sala-
riales. 
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Je signe la pétition pour l’augmentation des salaires
Je signe

Dans les entreprises du Commerce et des Services, 
l’immense majorité des travailleurs est désormais au 
SMIC, alors que les entreprises vont bénéficier de 160 
milliards d’euros d’aides publiques.

Les travailleurs et travailleuses de la Pétrochimie et 
de l’Energie ont engagé un mouvement de grève qui 
persiste encore pour exiger une augmentation des sa-
laires dans un secteur d’activité où les employeurs se 
gavent déjà en temps normal, et dont les profits ont 
explosé dans cette période inflationniste.

Motivés par ces exemples de lutte victorieuse, les 
salariés d’autre secteurs d’activité, y compris dans le 
Commerce et les Services se mobilisent pour obtenir 
des augmentations de salaire : les appels à la grève 

dans les entreprises se multiplient, et pour cause : le 
revenu issu du travail ne suffit plus pour vivre digne-
ment !

Tous les secteurs professionnels sont touchés par le 
niveau d’inflation historique que nous subissons de-
puis des mois, nous revendiquons une échelle mobile 
des salaires : les salaires et les pensions doivent être à 
nouveau indexés sur l’augmentation des prix.

Dans la continuité des mobilisations des 29 
septembre, 18 octobre, 27 octobre, la Fédé-
ration CGT Commerce et Services appelle 
l’ensemble des salariés de ses secteurs 
d’activité à la grève interprofessionnelle le 
10 novembre 2022.

La Fédération soutiendra toujours la cause des travailleurs 
en lutte pour leurs droits !

Pour plus de justice sociale, mobilisation générale ! 
Solidarité avec tous les travailleurs en lutte.

Le 10 novembre, faisons converger toutes nos luttes 
pour faire plier ensemble le Patronat !

Le 10 novembre, prenons la rue 
pour faire plier le patronat !


